
DDééjjaa,, llee 2211 sseepptteemmbbrree 22000033,, lloorrss ddee
llaa DDééddiiccaaccee,, MMggrr DDaanniieell LLaabbiillllee place
dans le nouvel autel de pierre de la
cathédrale Notre Dame de Créteil des
fragments des reliques des Martyrs .

LLee qquuaarraannttiièèmmee aannnniivveerrssaaiirree ddee nnoottrree
jjeeuunnee ddiiooccèèssee sera l’occasion d’affir-
mer la place des martyrs, les pre-
miers témoins de la foi à Créteil, dans
la prière et la vie des chrétiens, par la
réalisation du reliquaire (confiée à
Anne Bernot) et le réaménagement
de la crypte de l’église saint-
Christophe. Quinze siècles d’une his-
toire mouvementée   et de  vénéra-
tion constante font de ces reliques un
gage de confiance dans l’avenir pour
les chrétiens du diocèse.

LLee rreelliiqquuaaiirree eenn mmééttaall vviieeiillllii ccrréééé ppaarr
AAnnnnee BBeerrnnoott souligne l’antiquité du

martyre des saints et de leurs compa-
gnons relaté par les textes. Leurs sil-
houettes se découpent sur un fond de
lumière, laissant apparaître les châs-
ses. Elles suggèrent la souffrance des
martyrs et dans un mouvement
ascendant, leur progression vers les
Cieux, vers la plénitude.
Cette œuvre inspire à la fois la com-

passion et l’espérance. Elle prolonge,
dans le vingt et unième siècle, la priè-
re qui entoure depuis des temps recu-
lés saint Agoard, saint Aglibert et
leurs compagnons.

(Sources : Madeleine Jurgens)

Saint AAgoard, 
Saint AAglibert 

et lleurs ccompagnons
AA ll’’ooccccaassiioonn dduu qquuaarraannttiièèmmee aannnniivveerr-
ssaaiirree dduu ddiiooccèèssee,, eenn 22000066,, les
reliques des martyrs de Créteil seront
installées pour la vénération des fidè-
les dans la crypte de l’église Saint
Christophe. Elles seront présentées
dans trois reliquaires, deux anciens et
un contemporain réalisé par Anne
Bernot.

SSaaiinntt AAggooaarrdd eett ssaaiinntt AAgglliibbeerrtt nnee ssoonntt
ppaass ssaannss iimmppoorrttaannccee dans l’histoire de
la ville de Créteil. Depuis quinze siè-
cles et plus, ils n’ont pas quitté la ville
et ont attiré de nombreux pèlerins
sur la route de Saint Jacques de
Compostelle ou des pèlerins venus de
Paris se recueillir sur la tombe des
martyrs. Des sujets royaux, à
l’exemple de la reine Anne d’Autriche,

venue peut-être demander un héritier
au trône en 1637 (l’année suivante, la
reine donna naissance au Dauphin,
futur Louis XIV !), se sont rendus à
Créteil pour les vénérer.

LLaa pplluuss aanncciieennnnee ddeessccrriippttiioonn dduu ccuullttee
ddeess mmaarrttyyrrss ddee CCrréétteeiill remonte au
neuvième siècle. Vers 865, le moine
bénédictin Usuard, dans son
Martyrologe, mentionne Saint
Agoard, Saint Aglibert et leurs com-
pagnons.

UUnn tteexxttee dduu XXee ssiièèccllee,, llee MMaarrttyyrriiuumm,,
dont une copie est conservée dans les
archives de l’église de Créteil, a été
publié au XVIIe siècle. Ce texte, qui
doit être soumis à la critique histo-
rique mais qui évoque quelques pré-
cieuses traditions, peut être ainsi
résumé :

«« AAggooaarrdd eett AAgglliibbeerrtt hhaabbiittaaiieenntt
CCrréétteeiill,, aauu lliieeuu ddiitt ddee ll’’OOrrmmee CCaaiilllloottiinn..
DDeeuuxx mmiissssiioonnnnaaiirreess,, EEooddaalldd eett AAllttiinn,,M
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